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bre qu'Elgin-Norfolk est en train de perdre ses emplois manu-
facturiers.

Cette région dépend de l'industrie des pièces automobiles,
secteur hautement technologique. Les ouvriers canadiens doi-
vent ajouter à leur forte productivité et à leur solide formation,
deux secteurs où nous excellons, ce nouvel outil qu'est la techno-
logie.

Je demande à ce gouvernement de considérer la technologie
comme une porte ouverte sur un avenir meilleur pour les habi-
tants d'Elgin-Norfolk et du reste du Canada.

LE TOURNOI DE CURLING DES ÉLANS
M. Bernie Collins (Souris-Moose Mountain): J'aimerais

saluer l'Ordre de bienfaisance et de protection des élans d'Este-
van, en Saskatchewan. Le tournoi national de curling des élans
canadiens se déroulera à Estevan, du 22 au 27 mars 1994.

L'Ordre de bienfaisance et de protection des élans est un
organisme connu et apprécié de tous.

Au nom du gouvernement canadien, j'offre mes meilleurs
voeux aux participants et aux organisateurs bénévoles de cette
prestigieuse manifestation.

LE CONSEIL CANADIEN DE LA GESTION
D'ENTREPRISE AGRICOLE

M. Harold Culbert (Carleton-Charlotte): Monsieur le
Président, une production alimentaire de qualité revêt une gran-
de importante pour toutes les régions et pour tous les habitants du
Canada. Les Canadiens ont la chance de pouvoir compter sur des
fermiers et des agriculteurs qui les approvisionnent constam-
ment en aliments de qualité supérieure.

Depuis quelques jours, le Conseil canadien de la gestion d'en-
treprise agricole se réunit à Ottawa. Certains de ses membres
seraient même présents à la Chambre aujourd'hui.

Dans le cadre des activités de cet organisme, j'ai eu l'occasion
d'essayer certains échantillons de produits alimentaires typiques
des provinces représentées. Je dois dire que j'ai été très impres-
sionné et que j'ai trouvé ces produits succulents.
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Aujourd'hui, à la Chambre, réaffirmons notre appui aux fer-
miers et aux producteurs d'aliments au Canada, et reconnaissons
leur importance pour notre économie et pour chaque Canadien.

[Français]

LA SOCIÉTÉ RADIO-CANADA
Mme Maud Debien (Laval-Est): Monsieur le Président, je

veux exprimer mon inquiétude au sujet de l'avenir des services
de nouvelles de Radio-Canada. Le président du Conseil de la
radiodiffusion et des télécommunications canadiennes, M. Keith
Spicer, a demandé à la Société Radio-Canada de diffuser les
bulletins de nouvelles des deux réseaux en traduction simulta-

Article 31 du Règlement

née. Or, un tel service coûtera plus de 15 millions de dollars par
an.

Cette nouvelle exigence se produit dans un contexte de coupu-
res. A l'évidence, M. Spicer et le CRTC désirent sacrifier la
qualité de l'information à Radio-Canada sur l'autel de l'unité
nationale.

Dois-je rappeler aux commissaires du CRTC et au gouverne-
ment libéral qu'il n'existe pas encore de service de nouvelles
continues en français? Dois-je rappeler que le service français
de Radio-Canada n'arrive plus à payer ses correspondants à
l'étranger?

Monsieur le Président, nous, les députés du Bloc québécois,
sommes opposés à toute ingérence politique dans les affaires
internes de la Société Radio-Canada.

[Traduction]

L'ÉCONOMIE

M. Elwin Hermanson (Kindersley-Lloydminster): Mon-
sieur le Président, un récent numéro de la revue Taxpayer faisait
rapport d'une étude de l'Association des manufacturiers cana-
diens sur la dette du Canada.

Le président de l'AMC, M. Stephen Van Houten, a déclaré
qu'étant donné la performance des gouvernements antérieurs, il
se pourrait que la dette atteigne 965 milliards de dollars d'ici
2001. Il a fait remarquer que les gouvernements avaient la mau-
vaise habitude de trop surestimer la croissance économique et les
recettes fiscales. Le gouvernement a une marge de manoeuvre
bien mince pour s'attaquer à la crise imminente concernant la
dette.

M. Van Houten a ajouté que l'amplification dramatique de
l'économie souterraine traduisait l'opposition des Canadiens
contre les hausses d'impôt. L'unique solution viable qui s'offre
au gouvernement consiste à comprimer les dépenses.

L'AMC souligne que les marchés monétaires réagissent néga-
tivement à un autre déficit élevé et que bien des Canadiens
s'inquiètent de notre avenir financier.

Il est temps de se pencher sérieusement sur le problème de nos
finances. Le gouvernement doit cesser de plonger le Canada
toujours plus profondément dans le rouge. Il est temps de réduire
les dépenses.

LE DÉCÈS DE M. ROBERT EMERSON EVERETT

M. Andy Mitchell (Parry Sound-Muskoka): Monsieur le
Président, aujourd'hui, je voudrais rendre hommage à Robert
Emerson Everett, de Bracebridge, qui est décédé récemment.
Bob Everett fut l'un des plus grands ambassadeurs de Parry
Sound-Muskoka, la circonscription que je représente.

M. Everett a commencé à peindre à l'âge de neuf ans. Bien
qu'il.n'ait jamais reçu de formation théorique, il est devenu l'un
des meilleurs peintres d'huiles et de pastels de Muskoka. Prési-
dent sortant de l'Ontario Institute of Painters, il était également
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